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Introduction                                    . 
 
 

  Le stage ouvrier constitue souvent la première expérience dans le monde 

industriel, surtout dans le cadre du génie civil. En effet, découvrir et 

participer à la dynamique du terrain et prendre conscience de l’organisation 

et des contraintes liées à l’entreprise s’avèrent être primordial à notre 

formation d’ingénieur. 

 

  J'ai été amenée à effectuer ce stage durant l'été 2015, ayant achevée la 

première année à l’université Saint Joseph. Bien que mon choix du 

département Génie Civil en deuxième année soit eau et environnement, il 

reste important, voire indispensable d’acquérir aussi une expérience 

pratique et de découvrir des métiers et des valeurs qui sont liées au 

domaine du bâtiment. 

 

De ma part, j’ai décidé de faire mon stage dans un bureau d’études afin de 

découvrir et me sensibiliser au métier et mon choix de stage s’est porté sur  

SAAB surveillance et études, présenté par la suite. 

Dans une première partie,  une petite présentation supportera mon choix 

de bureau et de projet. 

Ensuite, je développerai les différentes étapes de construction dont j’ai été 

témoin et mes compétences mises en œuvre au cours de mon stage. 

Enfin, je parlerai de mon expérience de conduite de travaux, et de mes 

réflexions tirées au cours de mon stage. 
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Présentation                                               .                               

1. SAAB surveillance et études 

Fondée depuis 30 ans environ, mon choix s’est porté sur SAAB 

surveillance et études pour deux raisons primordiales : 

En premier lieu, travailler dans un bureau d’études s’avère être 

enrichissant  puisqu’on entre en contact avec différents corps de métier. En 

effet, on peut assister aux différentes étapes de la réalisation du projet : de 

la conception architecturale, structurale, en passant par la réalisation prise 

en charge par différents entrepreneurs, on emmagasine en fin de stage 

des connaissances bien variées. 

En second lieu, ayant réalisé plus de un million de mètre carrés de 

constructions variant entre écoles, tours et couvents, ce bureau d’étude 

m’a donnée l’opportunité de s’informer sur tous genres de construction et 

ceci pour 2 fois : durant mon premier stage en été 2014 et durant ce stage.  
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2. Le projet 

Le projet dans lequel j’ai été basée durant la majorité de mon stage est le 

couvent des pères antonins à Hadat. 

J’ai eu la rare occasion de participer à la construction d’un couvent 

moderne mais dans le style des anciennes maisons libanaises que ce soit 

dans le revêtement ou même dans la réalisation des arcades. 

Le projet de superficie de 5600 m2, est localisé dans la région de Hadat 

dans une forêt. Le grand enjeu du chantier était de pouvoir implanter et 

construire ce grand local en respectant le plus possible la végétation et les 

espaces verts, ce qui n’est toujours évident. 
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Ce que j’ai trouvé aussi intéressant c’est la construction de la chapelle 

avec une coupole en arcade qui nécessite un travail précis. 

Par la suite, je vais détailler les différentes étapes de construction et de 

conception auxquelles j’ai assisté et les connaissances que j’ai acquises 

sur plusieurs niveaux. 
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Rôle, activités et informations acquises    . 

1. Mon Rôle Sur le chantier  

 Dès mon arrivée sur chantier, mon maître de stage m'accueille et me 
confie à l’ingénieure du chantier pour un départ immédiat sur la 
présentation du projet et une petite tournée sur le chantier. 
Mon rôle au sein de l’équipe était d’assister l’ingénieure dans les 
différentes tâches de la journée dans les commandes, les dessins sur 
Autocad, et le control du travail des maitres de chantier. 
 
 L'objectif fixé par SAAB surveillance et études  en tant que stagiaire est 
l’immersion dans le monde professionnel, en s’adaptant au mode de 
communication tout corps de métiers présents sur le chantier, vivant leur 
quotidien et leurs contraintes. 

 

2. Sécurité 

La Sécurité dans un chantier est primordiale. 
Au niveau de l’équipe, tous les intervenants (employés, société 
d’intervention, administration, stagiaires…) doivent bénéficier d’un 
équipement de protection individuelle, qui se composent de bottes et de 
casques spécialisés. 
La sécurité englobe aussi celle des installations de chantier : 
-signaler les différents lieux d’activités, d’entreposage et de stockage. 
-prévoir des extincteurs 
-sécurisation des fouilles 
-prévoir l’éclairage minimum 
 

 

 
 
 
 

 
 

 

http://www.google.com.lb/url?sa=i&rct=j&q=&esrc=s&source=images&cd=&cad=rja&uact=8&ved=0CAcQjRxqFQoTCPWskMXMj8gCFYRAGgodBg0GtA&url=http://www.vinci-construction-projets.com/projets.nsf/fr/ligne-de-produits.htm&psig=AFQjCNGBsM1kA8Ev5ADw8LNFn95w-3YpqQ&ust=1443181526111595
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3. Compétences et informations acquises : 
  

3.1. Préparation Du Chantier 

Le chantier était la construction d’un couvent constitué d’un sous-sol, d’un rez-
de-chaussée, et de 3 étages. 
A mon arrivée, la construction était au niveau du coffrage du plancher du premier 
étage de surface égale à 1400 m2. 
Pour cela, mon maître de stage m’a mise au courant du processus de démarrage 
du chantier qui a été déjà effectué et qui comprenait les étapes suivantes: 

• un stade de préparation plutôt administratif avant le démarrage des 
travaux. 

• un stade de préparation plus technique lors de l’exécution de l’ouvrage 
pendant la durée du chantier. 
• une phase d’exécution et de réception de l’ouvrage. 

 
Processus de préparation 

 
Suite à la réception de la commande d’un nouveau chantier, il faut bien sûr 

faire établir les plans d’exécution par le bureau d’études. Le conducteur de 
travaux doit également s’occuper de consulter ses fournisseurs. 
Les commandes doivent être passées suffisamment tôt pour que les sous-
traitants et fabricants puissent livrer dans les délais. 

 
L’étape suivante consiste à préparer les dossiers de chantier comprenant : 

• la synthèse des commandes passées aux fournisseurs (acier, béton, 
coffrage …) 

• un planning détaillé sur toute la durée du chantier 
• les plans (avec les indices à jour) nécessaires au travail des équipes. 
 
Le choix des sous-traitants est très important. Ces contrats permettent de 

préciser la qualité du sous-traitant ainsi les modalités de paiement et de retenue 
de garanties appliquées. 
 
Pendant toute la durée du chantier, le conducteur de travaux doit assurer : 

• Un suivi du planning. 
• La coordination avec le client et ses représentants (maître d’œuvre en 
particulier) organisée suivant les clauses contractuelles. 
• La coordination des sous-traitants et co-traitants. 
• Contrôle final des ouvrages (opérations préalables à la réception, levée 
des réserves…) 
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3.2. La construction d’une dalle : 

Avant de procéder au coffrage, il faut fixer le niveau de la partie inférieure 

de la dalle. 

Ceci est fait à l’aide du niveau, instrument topographique qui sert à relier 

l’élévation dans chaque étage au niveau fixé par le topographe au début de 

l’implantation du terrain. Ce niveau est pris par rapport à celui de la mer en 

prenant comme référence un point géodésique dont les coordonnées et 

l’élévation sont connues préalablement. 

Le topographe ayant fixé le niveau de référence, le niveau est fait passé 

sur la grue, qui au centre, devient une nouvelle référence dans le chantier 

et en passant d’une étage a une autre, le niveau sur la grue change de la 

sorte. 

Comment on fixe le niveau de la partie inférieure de la dalle ? 

On place le niveau de sorte que l’élévation marqué sur la grue puisse être 

bien ciblée, puis on fait passer le niveau sur un poteau. Connaissant  

l’élévation de l’étage  d’après les plans, on tire la distance x qui délimite la 

partie inférieure de dalle. 

En effet, pour s’assurer ensuite après la réalisation du coffrage que le 

niveau a été bien respectée, on a qu’à s’assurer de la distance x 
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Ceci fait, on commence par le coffrage des poutres délimitant la dalle. 

Puis on procède au coffrage de la dalle en plaçant en premier lieu des 

cadres métalliques puis des planches de bois contreplaqué (plywood) 

qu’on huile. Ces étapes sont illustrées dans les photos qui suivent que j’ai 

prises au chantier. 
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Une fois le coffrage terminée, on procède au ferraillage de la dalle. 

Principalement, les armatures sont généralement reparties en lit inferieur 

(Botton mash) et lit supérieur (top mash), de façon a contre balancer l’effet 

du moment au milieu en plaçant les plus grandes barres dans le lit 

inferieur, et l’effet de l’effort tranchant sur les extrémités en plaçant de 

cadres et des chapeaux. En général, les aciers supérieurs sont appelés 

acier de montage puisque l’effort de traction est dans la partie inférieure de 

la dalle d’où elles travaillent moins et servent plus au montage. De plus, 

des profilés en U sont placés sont le contour de la dalle. Le lit inferieur est 

supporté par des spacers assurant une épaisseur d’enrobage de minium 

de 2 à 3 cm. 

Le chevauchement (Over lap) entre les barres d’acier de même direction 

assurant la continuité a en général une valeur de 50 fois le diamètre de la 

plus grande des 2 barres. 
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Une fois les armatures et les câbles installés et la dalle nettoyée sous 

pression d’air, le bétonnage peut commencer. 

Mais le coulage de la dalle est très délicat : 

En effet, le coulage du béton doit commencer tôt la journée pour qu’il soit 

achevé avant que la température ne s’élève vers midi et que la prise ne 

s’achève rapidement entrainant la fissuration. De plus une pompe et 

plusieurs camions malaxeurs doivent arriver l’un après l’autre sans aucun 

retard pour assurer une bonne cohésion entre les plusieurs couches de 

béton et éviter les fissurations. 

Avant de couler, on doit effectuer un Slumb Test ou le test de cône 

d’Abram pour s’assurer des propriétés du béton. 
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Des échantillons en cylindre sont prélevés de chaque camion malaxeur 

pour subir des tests au laboratoire afin de vérifier les propriétés 

demandées. A la fin du bétonnage, le lissage et le talochage de la surface 

est fait à l’aide d’un Hélicoptère. 
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De plus, durant la construction de cette dalle, de nouvelles notions m’ont 

été introduites : 

3.2.1. La technique de post-tension  

Les systèmes de précontrainte sont un moyen de renforcer le béton en 

exploitant la force du matériau en compression et en surmontant sa faible 

résistance à la traction. Ces systèmes appliquent une force de 

compression initiale à la structure par la tension de torons d'acier de haute 

résistance, à l'aide d'ancrage spécialisés. La flexibilité du toron est un 

avantage majeur, puisque ceci lui permet d'être profilé à travers l'élément 

de béton, contrebalançant ainsi une partie des forces appliquées pour 

obtenir une structure exceptionnellement efficace. 

 

Les avantages de cette technique sont les suivants : 

-l’épaisseur de la dalle de béton est réduite d’où moins de frais et plus de 

hauteur. 

-Le poids propre de la dalle devient plus petit ce qui réduit la force 

supportée par le radier. 

Le plus important et délicat dans cette technique est la disposition des 

câbles, et surtout au niveau de l’élévation. 
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En effet, le câble sur toute sa portée doit respecter les différentes 

élévations fixées sur les plans puisqu’elles sont reliées à la forme du 

diagramme de moment. Toute faute dans la disposition des câbles peut 

aboutir à la rupture de la dalle. 

 

3.2.2. Poteau implanté et effet de poinçonnement 

Parfois même après avoir augmenter l’épaisseur de la dalle, le danger de 

poinçonnement de la dalle (punching) sur certains poteaux reste 

relativement grand. D’où un détail de ferraillage sera à appliquer. Ce détail 

précise le nombre d’armatures verticales, horizontales, le nombre des 

cadres avec l’espacement correspondant et enfin le diamètre des barres 

d’acier d’accrochage avec le lit d’acier (Link diameter). 

 

En cas où ce détail n’est pas suffisant, on procède à augmenter l’épaisseur 

de la dalle autour du poteau. Cette méthode est appelée Up cap. 
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3.2.3. Dalle à noyau creux (hollow core slab) 

Ce type de dalle précontrainte est fait sur mesure en commandant des 

pièces précontraintes avec des dimensions bien exactes, et on ne peut 

sous aucun prétexte essayer de changer dans la forme des pièces sinon 

elles perdent toute résistance. 

Le principe de ces dalles est simple : le fait que le noyau soit creux allège 

la structure et diminue du poids propre sans pour autant diminuer de la 

résistance. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

3.3. Le dimensionnement des escaliers 

L’une des taches qui m’a été attribuée durant le stage est le calcul de la 

hauteur des marches dans les escaliers. 

Le plus important est de bien construire la paillasse de l’escalier (paillasse) 

puisque les marches suivront sa pente et toute petite imperfection peut 

conduire à une différence de niveau avec la dalle supérieure ou un 

changement dans l’épaisseur même de la paillasse qui sera visible. 
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Comment dimensionne-t-on les escaliers ? 

Les deux critères fixes sur lesquels on doit se baser sont la différence de 

niveaux entre les étages et la largeur de chaque marche qui est prise 30 

cm. 

Je divise la différence de niveau H sur 30 cm, la largeur de la marche et 

j’obtiens le nombre de marches. 

Par la suite, je divise H sur le nombre de marche et j’aboutis à la hauteur 

de chaque marche. Elle doit être comprise entre 15 cm et 18 cm pour que 

l’escalier soit pratique pour l’utilisation. 

 

3.4. Barbacanes 

Une barbacane est une étroite fente pratiquée dans un mur de 
soutènement ou dans un mur construit dans un remblai pour faciliter 
l'écoulement des eaux d'infiltration provenant du remblai, donc diminuer  la 
pression interstitielles dans le sol. 
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3.5. Implantation de gradin 

Afin d’implanter les limites de gradin, nous nous sommes servis d’une 

station totale, instrument topographique servant à mesurer les angles 

horizontaux et verticaux entre deux cibles, ainsi que la distance de ces 

cibles.  

Nous avons procéder à fixer les points caractérisant la limite des gradins 

de la sorte : 

Un ouvrier tenant une mire se place dans un endroit approximatif et le 

manipulateur de la station effectue plusieurs mesures afin de guider 

l’ouvrier au point précis coïncidant à celui fixé sur le plan.  
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3.6. Finissage: 

3.6.1. Maçonnerie: 

En premier lieu, les axes principaux doivent être reproduits sur le chantier 

comme indiqués sur le plan et toutes dimensions ou mises en place s’y 

réfèrent. 

Ensuite, le premier niveau de corps creux est installé à l’aide du mortier, 

qui assure l’adhérence entre les corps creux d’une part et avec la dalle 

d’autre part. 

Et ainsi de suite, les autres niveaux sont mis de la sorte. 

Au 4eme niveau, un filet métallique est installé le long des corps creux 

dans le but d’augmenter l’adhérence entre les blocs. 

Dans le cas où il y’a contact entre un mur de corps creux et un mur en 

béton brut, des cornières métalliques sont installées pour plus de cohésion. 
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Le rôle de l’inspecteur est de vérifier :  

1-si les dimensions sont correspondent à celles indiquées sur le plan, en 

se référant aux axes. 

2-La verticalité des murs à l’aide du fil à plomb 

3-L’angle droit entre les murs et ceci en appliquant Pythagore (3m, 4m, 

5m) 

4-L’horizontalité, en cas de besoin, à l’aide d’une règle niveau a bulle. 

La maçonnerie inclut aussi la construction de linteaux. 

Le linteau est un élément structural utilisé pour supporter tout matériel au-

dessus d’une ouverture telle une porte ou une fenêtre. Le linteau est coffré, 

ferraillé à l’aide d’armatures préparées à l’avance. Lors du coulage, on 

s’assure que le béton est bien reparti en tapant sur le coffrage. 

 

3.6.2. Enduit:  

Cette étape succède à la maçonnerie. 

Un enduit en construction consiste en une couche de mortier appliquée sur 

un mur ou en extérieur sur le manteau d'isolation de ce mur, améliorant 

l’aspect des murs en corps creux.                                                                  

L’enduit a une faible épaisseur et a pour but principal de masquer toute 

imperfection de perpendicularité ou de verticalité. 

Les étapes de la pose d’enduit : 

-On pose tout d’abord une couche rugueuse de maigre en la projetant sur 

les corps creux et ceci pour augmenter l’adhérence entre les corps creux et 

l’enduit. 

-Ensuite, l’ouvrier s’assure de la verticalité et la perpendicularité et pose 

des petites pièces en bois convenablement sur le mur pour pouvoir poser 

correctement l’enduit. 

-L’enduit est posé et lissé manuellement. 

 



 

 
19 

 

3.6.3. Etanchéité: 

L'étanchéité décrit les moyens mis en œuvre pour s'assurer que les 

éléments naturels extérieurs (pluies, humidité ascensionnelle, vent) ou 

intérieurs (air saturé en humidité) ne viennent pas mettre en péril les 

éléments constitutifs du bâtiment. 

Sur le chantier, un enduit bitumineux a été utilisé sur la surface extérieure 

des murs, une fois bien polies et lisses. 

On attend que la première couche d’enduit sèche, et on applique une 

deuxième, de même une troisième. 

Les trois couches sont ensuite recouvertes d’un matériel à base de 

Polypropylène (connu sous nom de Cartonal), puis d’un mur de corps 

creux. 

Ainsi, on protège le milieu intérieur des rentrées d’eau. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

https://fr.wikipedia.org/wiki/Pluies
https://fr.wikipedia.org/wiki/Humidit%C3%A9
https://fr.wikipedia.org/w/index.php?title=Ascensionnel&action=edit&redlink=1
https://fr.wikipedia.org/wiki/Vent
https://fr.wikipedia.org/wiki/Air
https://fr.wikipedia.org/wiki/Satur%C3%A9
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Un autre type de recouvrement étanche que j’ai vu est un matériel appelé 

SDS (le nom de la société qui produit). C’est un matériel qui est 

comme « repassé » sous haute chaleur sur le sol. Ce type de produit 

étanche est utilisé surtout pour les terrains non recouverts, par exemple 

une cours d’école comme dans notre cas. 
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Apport pédagogique et réflexions 

personnelles                                              . 
 

Face à une grande méconnaissance de la dynamique du chantier, des 

termes liés au travail et des étapes de constructions, j’ai dû faire preuve 

d’adaptation d’une part aux nouvelles informations et méthodes de travail, 

et d’autre part à la mentalité régnante au sein des équipes de chantier. 

 En effet, j’ai découvert la vie sur terrain (La chaleur, la poussière, les 

problèmes de sécurité, les relations humaines…) et appris que la réussite 

d’un projet est basé sur une bonne coordination entre bureau d’études, 

entrepreneur et sous-traitants dans tout corps de métier.  

D’où un bon chef de chantier se doit connaitre et maitriser le travail des 

autres autant que son travail pour être capable de bien suivre les 

différentes exécutions sur le chantier.  

De plus, il doit être méticuleux et suivre tous petits travaux pour éviter en 

cas de mal exécution des frais supplémentaires pour remédier au 

problème. 

Enfin, le chef de chantier est un leader, capable de communiquer 

correctement avec l’ouvrier comme avec le maitre d’ouvrage, conservant 

une ambiance saine de travail, ce qui n’est pas toujours évident, pour 

garantir la réussite du projet. 
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Conclusion                                                   
. 
 

L’expérience pratique de ce stage a été particulièrement enrichissante et a 
éveillé ma curiosité pour des métiers, des techniques et des matériaux qui 
m'étaient méconnus. 
 
En plus, j’ai pu découvrir la réalité du terrain, la mentalité qui règne sur les 
chantiers, et la complexité de chaque tâche. 
 
C'était une expérience nécessaire avant d'envisager la direction d’une 
équipe. 

 

 


